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La loi des séries: la télé
comme alternative au ciné
APllts WEINSTEIN. QUE RESTE-Y-IL DU CINtMA AMtlUCAlN1

L'affaireWeinstein sonnerait le glas pour un cinéma indépendant moribond,
fragilisé par un Tromp anti-Hollywood. Seul espoir: les séries télé,
censées incarner «l'avenir du cinéma». Et pourquoi pas?

•
L espesslmistl$nouspn'disentla

fin du cinéma américain.
En 2013 déjâ, Spielberg et Lucas
tiralttttb S<Illnrttl'd'abnnl'de-
vanl un partelT(' d'étudiants de
l'USe Scbool of Cinl'malic Arts:

le clivage aurait bienrot lieu, les studios mi·
<ant 1001sur des blt>ckbu5terspro~tés dans
da conditions m.irifiques à 50 euros la platt,
et les petites Productions trollYanl refuge
dans 1('5bras dl' la télEvision 1.0, traduiKl
lesmviœs de VOD type NetIIilIOIIAmawn.

Qu.alrl' ans plus t.mI. la tf\oQlution n'a pas
(mcl1re}eu 1ku. Leeinl!mamistè, mime si
NetOb alfkJuo ul1e progression en term('s
d'abonnés de plus dl' Idl6 par an, ;MCmrore
pu mal de marge. Mais au-delà des c~s
traduisant un(' bannt santé économique,
les séries $Ont bel et bltn deVl!nues une
drogul' coUlIcli"" et une nécnsité sociale.
.Dis-moi ce qUi tu regard •• - fi Ii 9u('1 rythm<',
tt jt II!dll'Iliquitu es -l't quelle est tGplaœdtw
la S«ikt mMdlali$h, ..•

la bonne nouvdle. c'est quI! le public
amérk.m, réputê lm ado,mtrl' ainsi dlUlll
l'Age adultr. AVrJ:.lasurrnchère pratiquér
~ touslrs proc:Iuc:tr1mi.(ln entre de plain·
pied dam l'ilre des héros plllS complexes,
plus tortur5, brrf... phu adulta Pourquoi?
p;m:r que"la tai ale t('l1lp&dl' dévl'lopperde"

vêritables inttigue"s, sur Ii, 8, 10 heures .
Et c'est ainsi que le gotll du public évolu('
Vt'1'$ \l1lt' certaine nQirceur, reJ)('t des an·
goiues contemporaines. En 35 ans onesr
passé d'oAlert(' à Malibm et aums .MarGy·
ven à l'ère des oMad Men. et des .Bteaking
Bad-. Cd:te bonne s.mté d('S sétin - on parle
l11i!med'un âge d'or -va·HUe aller jwqu'à
siphollntf Ir cinéma indépendant dl' ses
taknts7

Les transfuges
n est vrai que [es transfugt'S sont légion.
Des irenes du einêma in~pmdant ont fait
le grand saut demièremcnt:Janr Campion
av« l'exce]!enl.roporthe l..1.kn (une en·
quêtr policière au fin fond de"la NouvdJe.
Ulande), Woody Allen avec Ir beaucoup
moins intérrssant .crisls ÙI Six SœDeSlO
(avec:MileyCyrus), etmbue celui qui a réJ:n.
vt'nté IIIséri(' i1ltelligente ail début des an·
nm go,DavidL}'1U'ben peI'SOlUl('(pour un
rrboot d('.Twin v.:,akso).

Mais le l11eil1eurvientsans doute de lagi-
nêration intermêdiaire, crlle des Steven So-
derbrrgh. DllVidFincber ou l'ao)o SIIrrrn·
lino, Car œux-làne.~oontmtentpud'aller
voir dl1t6té de la télé sll'hel'be 6t plus vrrttl:
ils en profitent pourconfroot('f l'Amérique
(et le lll<lnd<:entki) en pounl drsquesllmu
quidêr.mgent.Dans.~1CJtltb ((\oot So-
<krbergh a réalisé tous les épisodes l, sow
pretl'xt(' dl' nous racontrr les débl1ts d'un
grand hôpital nrw..yotkaU. on nous plonge"
dam l'enfer de"la modernité naissante. Les
annéru900 sont (déjà) c('llesdl' la dn>gue,
du radsme ('( de b.lunl' desclasses ..•

Finchl'r, lui, nous propoS(' cette année"
avec lMlndhuntrn les balbutil!l11rntsdl' la
traque aWlseriai klllr($ dam]es années 70.
U, c'est U\mériqlre profonde qui en pn-nd
pour lIOngrade,lmsque les agrnts du FB!
sont ronfrontês ~ des pollcie-rs racistes,

sexisœs,ras du bonnrt,bigots. On se croirait
façr à cette IIrnérique censêe avoir élu
T\'Ump.

Sansouhlier~ofc.udn,!anœ par
le m~me Pimher,la sêrie qui a ~nnJsau
mond"entier, des lI1U1êesavant l'awnement
du Président eu pI.;!.œ,d~lIl1aginerà quoires-
srmblerait l'"",,crssionau bureau ovale d'un
être smsscrupulçs, doubk' d'une ~ature

poIitlquc.Mais là où Frank Ull.cklWood (J(;e.
vin Spac")', drvrnu persona non grata de·
puis qu~dest visê dans des affaires de harœ-
~entetd'~sexuelles) brl1Iaîtpar
son intel1igrnce et son machiavélisQ1(',
Ttump né' fait qtlr dêfraYl!fla chronique par
ses affl'\'S ('t S('s dédarations à l'emport~
pièœ. La réalité est rarement plus excitantr
que Idiction ...

Les sêrirs attirant tous Irs talrots tel un
miroir ault aloUf.'tw:7 FJlUl(,disent les ciné-
philes: Flncher reste actit dam le 'f Art
(<GoneGirl. en 2P14.1asuite de .World War
Z.I'annh p1'lXl1.aine... ), tout COlll1lreSodl.'r.
bergh (le récent.togan Lucky. qui plonge.l
pieds joints dans \lM AmériqUe" «white
tra&b.,malssympathiqur). Mals fore••est de
ronstllœrque k nombrr de trb bolUlilros
diminue chaque llJ\Me - malgré dl's pro-
ductions emblématiques rommr ..t..aIaIanda
qui masque la foret, ('(que crlui des séries ck:
quaUté 11<' cC"SS(! d'au~l1ter.

Au rayon des œuvres polltiqtlrs, citons
l!:IKorr«'TheH.andm.tld's Tala. Inspiré du
roman culte.ta servante écarlate. de la Ca·
nadknnr Margaret Atwood. La série nous
plonge dans Wle dystopie où 1('5purllains
ont pris k {lOU\'Oirauxaats-Unis. Un vertige
pour le spectatrur, i1lvin' à pat'tlgeTUll quo-
tidi('1\ où les remmn - surtout bdles et ft-
rondes - sont Wlr marchandise. Et dont Cff-
tains élêmenls trouvrnt un écho glaçant
dam l'actualité de l'affaire Wcinstrin.

La t6Ié devient la vale royaJe
Laquestion sr pose plus sérieusement pour
la jeune génération des créateurs. Les reaU·
satl'Urs quisortent des écoles, plutôt que de
passer 10 ou IS and ramer en "ccumulant
des ro11fts.mêtrages censésll'ur ouvrir un
jour la porte ven; le long, lie tournent plus
volontiers vel'lila tblé, qui peut leur lICbeter
une idér. un cnnœpt,lequd verra le j!>uren
quelques mob- aJ_ que le temps de gesla--

tion du cinéma estbeaucoup plus long, et Ir
l'ésultat aléatoire. C'est le cas de .Masttr nf
Ncmt:to,unrsérie cntrl' humour et quotidien,
qui cartonne partout. Netfiix a misé sur un
jeune acteur/auteur, Az.iz Ansari, dont Ir
IDOk~oonnaire apu ,'impo_rnentrant
directrment daJU le qU(ltidien des trente-
nairrs urbains, quisavourent ses a\lentures
d'antihéros dirl'I:trment SOUS la couett('.

Car la sêri(' a cet avantage sur le dn~ma;
l'intimité. Une série qu'on suit, on la posKek
eu proprr, ('( on la partage avtc unr conunu·
uaurr de J'idèIa .Fidèle», un tl'lme religieux
qui Wssrrait· à penser qu(' la salle obsa.ue est
peut-èlrl' eu train dl' pertlre sontaractèredl'
dieu de cuitro. Crr!es. tien ne remplacera
l'expérience dugrouped'inronnus qui par.
tagent un rJ(ceUent lüm, cette ('l(périence
commune qui transporte et qui marqur
pour toute une vie.

Mals Ir dnétrullnteUigrnt a des ronds ;\
se faire: des millions dt- petit!l1ieuJl.de<Uvo-
lion, peI'Sl)l1l1l'lset pclItatiIs,l'll11éclos à rra-
vers le monde. Et même si le cinéma indé-
pendant, lntelngrn.t, a ~mcore qurlqurs
beaa j<lun devant lui, il n'est pas dit qll(' le
li('u de la critique sociét.'lle par écran inter·
posé Il('soit pu en train dl' IDI.Il'rVI.TI le pmt
écrall•.. plus sipetit qu(' ça,dqmis que ks tê-
lévisio1\S50ntgi!antrs, mlllÛl!'S d'un son par.
mit rt dopée par les nouvelJrJ salsllns de
cGane ofThroneu et autrl's «PftIc)o BlIn-
ciers», attendU('$ comlll<t le messie.
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